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l l l l M mois, MM. le lieutenant-colonel 
CtJiiès, dévote de la Haute-Savoie, Georges 
BoaDeanx-Dagage, députe de l'Orne, Amidieu 
du Oot, dépoté 4* JÉenrthe-et-Moaelle. ont 
*¥•»•< rar le bureau de la Chambre un» pro-
pstitiim de loi * tendant à réaliter le suffrage 
«mirerse» intSpral par l'adoption dn inffragc 
familial et du •nffrJajre féminin ». 

De tente*, parti dans le paya, des homme», 
dea troupements, sans distinction de parti ni 
d'orrmion, uniquement soucieux de l'équité et 
dn bien put'.ie. vont faire désormais campa
gne* pour réaliser ce qu'ils nomment la pléni
tude du suffrage universel, pour que soient 
représentes dans le vote, non seulement l'indi
vidu, mais le père, la mère, les enfants, et pour 
tout dire, la Famille, base stable et cellule 
première de la nation. 

Il convient de signaler l'importance de ces 
tentatives, ébauches et linéaments d'un ordre 
politique et social nouveau. Il convient da
vantage encore de les seconder. Car ce n'est 
pas la Parlement, ce n'est pat le Gouverne
ment qui mènent en dernière analyse l.i 
France. C'est l'opinion publique. Si, en cette 
question d'importance •primordiale, l'opinion 
publique se prononce, si elle manifeste avec 
force sa volonté, le Parlement et 1* Gouver
nement s'inclineront. 

Pourquoi ne le ferait-elle pasf Pourquoi ne 
narqnerait-elle pas sa conviction que le progrès 
électoral s'impose T Le suffrage pseudo-
t'xiversel que noLS subissons a fait tristement 
•es preuves. Injuste dans son principe, il n'a 
donné, il ne porrr-a iama>s donner que des 
résultats décevants. C'est le suffrage des in
compétents et des moins dignes, ce n'est ni 
la représentation des forces profondes dn 
pays, ni eelle de ses véritables intérêts". Qu'on 
le transforme sans plus attendre : cette chi
rurgie électorale sera bienfaisante au pays. 

H. D. 

Dernière Heure 
LTMPOSITION 

DE LA BARRETTE CARDINALICE 

A Mgr LIÉNART 

B a c c a l a u r é a t 
PREMIERE PARTIE (Nonveao régime) 
Sont «4ml> i subir Ici «preuve» orales : 

SÉRIE A 
Le swrcn.1i « Juillet, t 14. h. : MM. R sb-ciir» Jeai, 

Kiranz André. Bonftrd Fraaçoia. Routée! Jean. 
£-hmidt riarre. Schuermans Lanbert, Sorrant Léon, 
Taller Paal, Telle Valentin, Trie» Jacques. Tromsel 
Maorie», Vaadeaabt*!* Georres, Vaiseur Léon, Vcr-
nv ersrh Pierre 

La jeadl 10 Juillet, t S S. : MM. Andréa Gaétan, 
JUselia Firmia. Bachy Jscqoea, Bacqn^n MieiieJ, 
Barbier d» la Serre Gor, Barlor Jran. Bandot Paul, 
Barmiar l'iarra, Botart Jean, iiorgomar* Marc, B I-
lee Bernard, Verrier Pierre, W'icquart Juaepn, Mile 
Bore Chrîatianf. 

La Jeadl 10 juillet, * 14 h.: XX. Bourdon Louis, 
Banchn lmeien, Brasaar» André. Brièrt Jacquet, 
Brunat "Irter, Buja ui liraeas, Buret Char'-s, Ca ' 
lia» atiakel, Caua fr-né, Chambria Pierre, c-ch» , 
Henri, Ourellier Rt •. •. Panel Robert, Dard» «ienc. 

Le vendredi 11 ItttUet, i 8 ».: K!u. Date .iniques, 
P'brock Henri, Pelaaaaalt Gérard, Delanno Jea-, 
Delv Tneiet Dcparav Henri, Desachr Maurice, 
Ihimeit. Gerrais. Dumont Gérard, Dupuia Kdouard, 
Ferr' ieni, ïlamain Pierre, Fleurot Etienne,. 
YtW 1 !-Tt. 

Le ver.drt'U 11 loillet, à 14 b. : MM. Foulon Jac-
aaes, AaJst Faa . -Jeriecae Charles, Gaaœeton Antoine, 
Gotn- f ia i An-'-', renard lierre. Guérie Jean. Heu-
d n 

lire 
te Jac H » -

ieni, La.'heret i-tii 
ier l ie 

M i i e 

Rome. 2 juillet. — Ce soir, le Pape a 
ajjposé solennellement la barette cardinalice 
aux nouveaux cardinaux. 

La cérémonie s'est déroulée dans la salle 
conslstoriale. A 18 b. 30, Pie XI, accom 
pngné des prélats et des dignitaires de s.a 
Cour, s'est rendu, au ni'lleu des acclama 
tiens, dnus la salle consistorialc. 

Los nouveaux cardinaux et notamment le 
vénéré évêqne de Lille, MÎT Liénart, ont dé
filé devant lui et le Pape leur a imposé la 
barette. » 

Le premier des cardinaux consacrés, le car
dinal ' Lemé de Fildira, a prononcé, en son 
nom et en celui de ses collègues, une allocu
tion dans laquele il a exprimé leur reconnais
sance et leur complète dévotion au Saint-
Siège. 

Le Pape a répondu, faisant l'éloge des 
nouveaux cardinaux et a terminé en leur 
donnant la bénédiction apostolique. 

Tout le corps diplomatique assistait A la 
cérémonie, nlnsi qu'un trêa grand nombre de 
p.Merlns et de prélat» français et brésiliens-

Dernières Nouvelles Sportives 
LE TOURNOI DE W1MBLED0N 

Demi-finale: Miss Helen Wîlls bat Mme Ma
thieu pur 6-3, 6-2; Miss levan hat Mlle Haussent 
(Allemnirn»), r " 6-3. ''-6. 4-4. Mile Haussera 
•'l iant foulé une cheville, a abandonné art troi
sième aet. 

i»emi-fin.ile: Tilden bat Borotra par 0-fl, 6-4, 
«-*, O-O, T-."i. 

Simple Messieurs. — Demi-finales: Allisson 
bat Deen par 6-3. 4-0. 8-6. S-6, 7-5. 

Doubla mixte. — Demi-finales: Cochet «t Mm» 
Whittingstalt bsttentlloman et Mlle Sifard par 
7-5. 9-7. 

Ieo* 
Ber - Oene 

La i t iai l i 1. 'uilie: * l a. : MM. Lambry Jean, 
La L «ère de la .' Jean, Lepaje Francia, Lequai 
Jean. IV Roj îjorçnier J-lea, Mabriet André, 
Karecaal Ga.ru lartel Paul, Martin Cbarlet J . 
Martin Jacqu* erYcille Pierre, Mlles Lera.. :re 
kenée, Ménard "-née. 

L» •aatetu 11 'Mlle' t 14 b. : J'M. -N.ity Henri, 
Petit Robert, lv it Henri-Iîobert, Petitpré R bert. 
Pienain Jean, f iret Gaston, Poisaant Jean, Poncelet 
Bo'.and. Ponln Ricv-rd, Poqnernsae Daniel. Rebelle 
Jean, Rebond René, Rcg-nier Jacques, ."enotte Mar-
eean, Bienard Léon, BcriTe Loyer Quy, S'illier Jejn, 
de Valois Jacquet, Vaaeeur Lucien, Via Il.nri. 
Utflart René, Wattiea Lucien, Wepierre Lonia. Wim-
shirnea Alfred. Wylleman Gilbert, Mlle Sarirarerania 
Hélène, 

SERIE Al 
Ont a emblr lee SPNBTH orales : 
La Jeudi t tslUet, » s a. : MM. Altbsriae Raymond, 

Boddaert Léon, Carré Cbarlea, Caulliea Bernard, 
Goone Albert, Cousin Rofcr, Deffrennta Emile. Defiret 
Jean, Deseyter Pierre. Mlle de Keyser Odile, MM. 
Deleourt Pierre, Pepret Jean, DarriKe Maurice, 
Deelontaiaea Michel, Vanrdyaaelberre Pierre, Verhae-
fhe Michel, Vermaere Jean, Verset Jean, Watlent 
Aune, Varie Jean-Marie, Warin Jean, Mlles Bienfait 
Thérèse, Craye Hélène. Cunin Odette, Décottiruiet 
Jacqueline, Pegraere Cécile, Delarra Colette, Denecair 
teenerière. 

Le Jeudi S Juillet, i 14 h.: MM. Deataasièree Raoul. 
Deaurmont Philippe, Pramais Michel, Pucbatelie 
Pierre, ïrrard Jean-Marie. Façon r.arre. Ferraille 
Aadré, Oadenne André, Gircuz Jacques, Grunte 
Arnoids, Herbanz Marcel. Husaon Georges, Jospin 
Pierre, Lerevrre Re-'é-£uit., Lenglart And-é, Lesur 
Maurice, Mareant René, Marte Emile, Matier Pierre. 
Xiilfconse Christophe, Mollet Pierre, Odsr Léon, Omet 
Yves. Outtera Ottton, Paqnet Pierre, Firent André, 
ailles Hubert Simonne, Lapersonne Fernande, Masure 
Germain*. Nourtier Simonne. 

La vemdredl 4 Juillet, A S h. : Mil. Alexandre 
Michel, Aaeaanz Pierre. Baltua Jean, Barea Arthur, 
Bareyre Hoari, Bataille Gaston. Bandens Gilbert, 

! Bésfua AnaTuste. Becquet Louis. Bén'sy Michel. Par-
zaestier P"mard. Piérard André, Plouriet Edmond, 
Pronroat Oaortes. Ritt Robert, Roger Jacquet, Roussel 
FraoçoJa. Sartorins Paal, Secard naniel, Teata Pierre, 
Tandem* Pierre, Ml'.ea Barlet Jeanne. Bernard An
toinette, Pechon Ciaire, Pinraon Renée, Pollet Mar-
fuerita, Qttesnolt Aarnèt, Schmidt Monique. 

La vendredi 4 Juillet, i 14 a. : MM. Bernier Paul. 
Bdtegnie Valèra, Beugnet Camille, Bemry Gilbert, 
Bilieux Menrlee, Biretnbaut Alfred, Bone Robert, 
Boone Jean, Bonillet André, aille Bouillies Lucy, MM. 
Bourgeoie Jean, Bonvc Roger, Brabant Adolphe. 
Braadny Henri, Brassenr André, Brehon Albert, Bu-
ahetnaa Jean, Oampion Félicien. Canonne Cherlea. 
Oerova Pierre, Oamentier Céaar, Carron Pierre, 
Caaeea Aadré, Caaln d'Honinethum Hubert, Cheeal- • 
Bar Pierre, Oinisty Léon, Vandecasteele Roger: Mlles 
Oanleta Déniée, Canirei Fernande. Wicart Elisabeth. 

La aauatadl S J aille t, » s h. : MM. Codron Maurice. 
Coslron Pierre, Colau Philimon. Colla FernanJ, Collet 
Albert, Corbière Jean, .Cordnent Pierre, Cotte Francis, 
Oeatrtia Jean, Crépy Michel, Cresson Michel Crombea 
Sflebed. Danhlea Alexandre, Daseette Jean, Debuissy 
Alphonse, Debeudt Manr'ee, Dchée Robert, Dehourk 
Bené, Pelepierre Gilbert, r>eloiTre Antoine, Oelpierre 
Bobert, Peltotnbft H-nri, Mlles Coqnery Tvor.ne. P-.u-
blale Agnès. Oedemarr* Rllene. Delobel Jacqueline. 
JJelplaee Bernadette, Diiruy Louiae. 

Le easaelH s Juillet, t 14 b. : MM. DeltomSe Je»n. 
Pelral Jean, Dennetiére Re.ié, Detcampe Msurice, 
ISsastés Mare, Oeerjuastanx Robert, Ueeraele Henri, 
Psetseellaenurt TMeiré, Dienat André. Dilly Psul. 
laasitriaax Jaeq-nea, Dovtriaux Philiipe, Dubois Geor-
M , Dnaeon» Pierre, Dnnont N îl, Pupuis Pierre. 
veniraeaa* Loais, .Dnsaine Emile. Félix Roger. Fernaon 
JaVater, Flahaut Henri, Flipo Pierre, da la "oreat de 
DlToana Jeeqnes, Forçât Michel, Kouctrt •7u,-«. Feur-
aler Léonce, Pracosls Cléireet. Mlles Oenel Kenée. 
Pebaieq Madeleine. Flamant Kateryn. 

1* laaeS T JnlDet, » s a., MM. Fraa-oit Roter, 
saaslamd Paal. Gaudrrm Jean. Le Gentil Cha-les. 
Craaseaere Pemend. Soubet Pierre, Goudin Benjamin. 
«Halles Bernard, Oraaaet Marcel. Grigné Jean 
«reyelle Michel, trarbnr dit Vallée Andr.' Hau.ie-
4encht Bobert, Haret Albert, Hrrbant Jean. Herna-
esteelesine Jean. Herreng Pierre. Hensae Victor, Hcs-
Wlat Henri, Hondart Jean, Honplin Léon. Hugot 
Jalee. Hneeea Henri, Jaadoa Julet. Mlles F n - « 1 
teMia, Taeba Laela, Sastella Sataaaa, o;r-u< Msr 
eselle. 

(JL suivre.t 

COTONS 
I.IVZEPOOL, 2 Juillet. 

TentO. 3.000 ; importations. 3.95C : Américain, 
brutse T: Brésilien, hausse 7: Evyptien, baisse 10. 

NEW-OSXEAMS. Z juillet. 
Coteua MldcUlng npîand. — Disponible, l î .7« : — 

Cotons à terme : Sur janr-er, 13.31; mars. H.33). 
mai. 13.T0: juillet, 13.n3-06; octobre, 11.11-12; dé
nombre, i?..îe-2S. 

i . . NEW-TOSM. 1 JuUlet. 
CLOTUEE. — Cotons Mld llng Upland. — Dispo

nible, 13.60: — A terme : Sur janrier 13.59: février, 
nara, avril, mal, juin, incotéa: juillet. 13 50-51 : sont, 
13.40; septembre, 1.30; octobre, 13.89; novembre, 
13>6; décembre, 13.51. 

Nouveau ontrst ; Sur janvier, 13.34-37; février, 
13.41; mars, 13.50-54; avril. 13.61; mai, l».Tt; 
octobre, 13.11-13; novembre, 13.20; décembre. 13.2». 

Recettes.—Au* "o-ts de l'Atlantique. 1.000; eux 
perts du Golfe, nulles; aux prrts d'- PicUque, nulles: 

n« les villes de l'intcrU .r, J.0C0. 
Exportations. — Pour la Graphe-Bretagne 2.000; 
ance et Continent. 6.000; pour le Japon, nulles. 

Trois ouvriers 
sont gravement brûlés 
dont un mortellement 

à La Madeleine 
A l'usine di! l'Air liquide, rue de Berkem, 

â La Àladeleine, des ouvriers étaient occupés 
au cours de la nuit de mardi & mercredi, s 
réparer una fuit* a un appareil d'oxygeiie.. 
I.'un ûo leurs compagnons Charles Vers-
traetèn, domicilié i Matv.uette. commit l'itr. 
piudence d'allumer une cigarette dont nne 
partie (1« tabac eu lgnition tomba dans la 
fosse donnart accès il la partie Inférieur» 
de l'appareil oft M .trouvait de l'oxytrène. 

Au contact de la partie en ignition, le 
gaz s'enflamma et les flammes se communi
quèrent aux vêlements des ouvriers. 

A l'aide d'extincteurs nn parvint à éteindre 
le.« flammes et les troi3 ouviers grièvement 
brûlés furent retirés de la fosse et trans
portés i l'hôpital Saiut-Sauveuf. 

L'un d'eux M. Emile Mortier succomba 
mercredi matin. Ses deux compagnons: MU. 
.voël Hébert et Eugène Delattre, de La Ma
deleine, quoique moins gravement atteints, 
sont dans un état grave. 

Le brevet supérieur 
SECTION INDUSTRIELLE 

Snt admissibles (aspirants) : MM. Borquet René. 
Brabant Léon. Dehéve René. Debrabant Mecrice, De-
rlerck Pierre. Deconineh André. Delongh Roger, Del-
mottt Maurice, Destery Léonard. Didierlaurant Pierre, 
!>ubreurq Henri. Dupont Miche), Foulon .'.Ibert. Fruit 
Jacques. Grsnger Marcel. Lefebvra Hubert. LegrsnJ 
Déajré. Leroi René. Marquette André. ilUt Marcel. 
«Juoverue Ro,bert. Trognon Henri. Vallée Roger, Ve
nant Rr.brt. Verbrugghe George». Wallard Emile. Car-
pentier Jean. Dnccn Emile. Lambert Jesn, Raton 
Jeaa. 

SECTION COMMERCIALE 
Sont admissibles à l'oral (aspiracta) : MM. Dénia 

Kernanrl. Dubola Gecrres, Dumarquet J.-B., Herbant 
J.B.. lleyraud Maurice. Hotrlque Léon. Lambert 
Paol. Mollet Achille, Montrent Ferr-and. Payement 
René. Rtgnier Jean. Santerre André. Trttenaere Mau
rice, l'errnon Jean. Wiart Marcel. 

SECTION DES ARTS ET METIERS 
Sont admis à l'oral: MM. Billion Robert. Blan

chard Edmond. Cbarlet André. Cenneeeon Roger. Pal-
lot Robert. DébenCtaie Jean. Delaiourt Robert, De-
lannov Robert. Denimal René. Dbauger André, Du-
'our Jean. Dnmei René, Fenouil Jean. Renntront Ch., 
Leroy André. Loaillet Pierre. Lota Jean, Navarre 
Jean. Sérierai .Tacui.es.'Wuillsi Marcel. Duconseiller 
Jran 

KCTI0NI SPECIALES 
Sertion ménagère 

«»«. admissibles : Mlles Boqnfllun R.. Bourgeon G., 
Brillon D.. Cedart 8.. Carlier J-. Carpin C, C'avea 
t,., Deleourt P.. D.evitltra s.. Digié i... Dupont T., 
f.uthoit A.. Flament F.. Fl'po S.. Gilleron L., Hardy 
B.. Hecq Y.. Vivier T., Hoddeb«ur M., Héquet D.. 
Joseph 0.. Héreng >' . L.lau B.. Léturgie C- L«Ty J.. 
Mor.srre R Noulard C. Perm J.. Ouique O., Ragot 
S., Rina-court R.. Schrans G.. Vandcputte M., Van-
aoethem I... Venlangoadanck J . Wau ,u>tr S . Pal-
mart S. L-

Section comir.erclale 
Mllea Baura'n R., Capoan A-, Delahonase M.-T., 

Denneul'n A., Dorme E., Dubuisson M., Hochard (}., 
Hotteau C. Lesebseve P., Morolle R., Robyn B , 
Vanhrrzeele L., Véniel R., VInet E. 

LES ASSURANCES SOCIALES 
Une déclaration 

it» Syndicats libres 
de Roubaix-Toarcoing 

On nons pr i e d'Insérer c e qui s u i t : 

L'annonce de la prime de fidélité, établie par 
1* Cossort'utn textile de Roubaix-Tourcoing, a 
suscité une émotion considérable dans toute la 
classe ouvrière. 

Ce n'est pas qw, de parti-pris, les Syndicats 
libres sont opposés à toute prime de fidélité, ni 
à tout effort A vue de stabiliser la main-d'œuvre. 

Cependant, an sujet de cette prima de fidélité, 
les Syndicats libres présentent, an préalable, 
quelques importantes remarques. I ls font ies 
constatations suivantes: la somme de 288 fr. par 
an promise t l'ouvrier classé en 4a catégorie 
d'assurances sociales, ou dt 4M) fr. à l'ouvrier 
classé en fie catégorie serait perdue, par exemple, 
dans les cas suivants: 

Ohomage volontaire: en cas d'interruption de 
travail, même pour motif sérieux mais non auto
risé; en cas de grève, même courte et même 
causée par des raisons professionnelles graves. 

Et. cas de départ: si l'employé ou l'ouvrier, 
pot améliorer sa situation, pour se rapprocher 
d. ton foyer ou pour tout autre motif sérieux 
quitte son emploi. 

S'i une ouvrière, pour des motifs de famille, 
retourne à son foyer. 

Dans ces différents cas, la prime de fidélité 
serait supprimée. 

En cas da licenciement: si par exempts l'em-
pL.j/é ou l'ouvrier, Ters la fin de l'année, est con
gédié pour un motif quelconque, il perd $* prime 
de fidélité pour l'année. 

Mais, les Syndicats libres de Boubalx-Tour-
coing tiennent a déclarer surtout qu'ils se refu
sent i voir dans la prime de fidélité une solution 
su problème de la cotisation ouvrière pour les 
assurances sociales. 

Ln s s l i l re des travailleurs doit être suffisant 
pour leur permettre dt parer l e u r cotisation 
d'rssuranees sociales. Or. il est indéniable que, 
pour la plupart des travailleurs, il est difficile dt 
prélever sur leur budget déjt rtsstrré la tomme 
de 6 ou 10 fr. par semaine. Le secrétaire dn 
Consortium patronal textile dt Reubaix-Tonr-
cciug l'a lui-mémt reconnu. Nous li ions en effet 
dam le e Journal de Ronbaix > du 30 décembre 
1021. sotta le titre: «Déclaration de M. Ley t 
propos do» assurances sociales: « Noua «avons 
qu'il est inutile dt prélever sur le aslaire des 
ouvriers, car le* ouvriers ont des salaires qui ne 
«ont nullement exagérés et m è n e sont peu suf-
fisaus. II» ne peuvent subir une diminution. Si 
l'augmentation de» salaires ne peut être faite, on 
n * Pi - It droit de les diminuer tous prétexta 
"'v,1'"* , r ' " ' " a i 8 0 r * ^ ' v e n t rlvre normalement, a 
. Donc c'est un fait reconnu: le salaire est insuf
fisant. Et cependant le travailleur doit pearoir 
payer s-a cotisation d'assurances sociale» avec son 
salaire et non au moven d'une prime qu'il ne 
recevra que dans certains ca». alors qu'il en a 
toujours besoin. Ce n'est pas parce que l'ouvri»r 
auri chang. d'usin. ou fait grève pour un mc'if 
1er time qu'il pourra être privé d'une «omme 
d'argent dont il a besoin pour paver sa rotisa-
ti - d'stsurancea sociales. 

r.e patronat, par ailleurs, ne peut prétendre 
qu accorder cette augmentation lui est impossible, 
puisque 4'f> francs sont accoroét sous forme de 
prime de fidélitii on biea sous forme d'augmenta
tion de salaires von- rêver les frais gêné .aux I 
peu pris de la m^me - nnière. 

Ce qu'il tant donc, .'est aider l'ouvrier à pfivrr 
sn cotisation r i r une augmentation des salaires. 
C est ce r.u'ont compris bien des patrons qui ont 
participé a l'enquête de lt presse à ce sujet i 
bien d'antre» qui ont déj i décidé le principe d'unt 
augmentation des salaires. 

Les commissions des Syndicats libres de 
Roubaix-TourcjinK vont continuer â se réunir 
afin dt poursuivre l'examen de la question. 

Pour le moment eijcs déclarent: 
. 1 * Qu'elles refuaent formellement de considérer 

1» prime de fidélité comme une contribution régu
lier* au paiement de la cotisation ouvrière pour 
le» Assurances sociales; 

2" Qu'elles portent la question devant l'opinion 
publique, déjà preique unanime à ce tu jet; 

3" Qu'elles saisissent les Pouvoir» publics, en 
leur demandant d'intervenir. 

Que 1» classe ouvrier» faste confiance à ses 
mandataires. Qu'elle reote calme, mais ferme. 
Ses Justes revendications en cttte matière serant 
défendues jusqu'à ce que leur bon droit soit 
reeonnu. 

-Vous faisons appel a l'esprit de conciliation du 
patronat, persuadés qu'il comprendra que l'oppo
sition des Syndicats libres à la prime de fidélité 
n'est pas un parti-pris et qu'ils sont prêts à dis
cuter avec le«< reprétentaot» du patronat sur 
tontes les modalités acceptables de résoudre les 
deux problèmes distincts de la cotisation ouvrière 
pour les Assurances sociales et de la stabilité de 
la main-d'œuvre. 

Les §vndicafs libres 
de Roubaix-Tourcoing. 

Une protestation 
des Syndicats de la C.G.T. 

On nous prie d'insérer : 
informés de la décision que vient de prendre 

l t o Consortium Textile a à propos de l'applica
tion de la loi sur It» Assurances Sociales, les 
Syndicats ouvriers adbérenta au Comité frjnco-
belge du textil» protestent contre cette décision 
qui constitue une manœuvre arbitraire, portant 
atteinte à la liberté et à la dignité des travail-
leurs. 

La prime diie « n la fidélité » permet aux pa
tron» de se dérober aux légitimas, demandes 
d'augmentation de salaire» de« travailleurs. Elle 
tut, en outre, des plus arbitraires, puisqu'elle 
constitue, par «a réglementation et son applica
tion, une nouvelle contrainte sur la classe ou
vrière. 

l'ne seule absence dan» l'espace d'une année 
fera perdre t l'ouvrier la totalité de la préten
dre prim*. Elle sera également retirée aux tra 
v i i ï t u r s chaque fois que ceux-ci, usant du droit 
légal de la grève, voudront défendre leurs inté
rêts et leur» revendication». 

Le» Syndicats tus-indiqués, certains d'etr» Itt 
interprètes de to^s, les travailleurs indistincte-
me-t t'élèvoLt contre cette nouvelle manœuvre 
du Consortium Textile de Roubaix. £ s invitent 
l t t travailleurs à ne se. laisser entraîner 4 aucun 
emballement par ceux qui, par une action déce
vante et démagogique, voudraient les amener k 
des buts étrangers aux revendications ouvrières. 

Pour le Comité franco-belge du textilt, 
Henri Lefebvre, 

secrétaire du Syndicat ttxtile de Ronbaix. 

La c prime de fidélité'» 
et les vieux médaillés du travail 

L a Commission de l 'Association Mutuelle 
des Médai l lés d'honneur d u Travail a fa i t 
parvenir à M. T). Ley, administrateur délégué 
du Consortium, l a lettre suivante : 

C'est avec une grande joie que les Médaillés 
du travail de Tourcoing auront apnris ce matin 
la création officielle de la prime de fidélité. Ce 
sont des milliers de braves ouvriers et ouvrières 
qui voieDL récomp. nser maintenant leurs années 
de labeur et de dévouement. 

Il y a aussi des diiaii.es de millier» d'ouvrier» 
et d'ouvrières qui. sans être médaillés, prati
quent l'assiduité au travail. On peut dire que 
c'est 80 % du personnel de la région qui va être 
satisfait et recevoir la prime de fidélité. 

Pour nous, c'est une retraite qui s'ajoute à 
ce/Je obtenue de la loi par nos efforts communs 
et aux mensualités que donnaient déjà les pa
trons. Nous tourne: certains d'être les inter
prètes de tous les Médaillés du travail et de 
l'immense msjorité de leur» camaradea plus 
jeune», en vous priant 'de transmettre aux na-
tront dn Consortium et à cenx qui paieront .'a 
prime de fidélité, no* plus sincères remercie
ments et nos sentiments de profonde reconnais
sance. 

LES GRANDES VACANCES 
DANS LES ÉCOLES PRIMAIRES 

Au cours d'un* réunion tenu» hier mercredi, 
à Lille, le Conseil département»! de l'Ensei
gnement primaire a fixé lest grandes vacances 
dan» les écoles primaires du 30 .inUlet an soir 
au 1 " octobre. 

• - M . 

Une grive à la filarnre Dnf our, à Halluin 

Quatre-vingt-deux ouvrières de l'usine 
Dufour, chemin de Linsel'es, sont actuelle
ment en grève, par guite du renvoi de deux 
ouvrières. Trente dévideuses sont, en outre, 
eu chômage du fait de leur arrêt de travail. 

Chronique Locale 

L'immatriculation des assujettis 
dans le Nord 

Le nombre de cartes d'immatriculation 
rrnvs par le Service déymrtemantal du Nord 
des Assurances sociales à l'administration des 
P.T.T. pour erre distribuées aux bénéficiaires 
s'élevait samedi à 344.725. Tous les assujettis 
qui ont été déclarés par les employeurs avant 
1* 1" juin recevront ainsi leur cartes avant le 
1" juillet, à l'exception seulement de ceug 
rentrant dans une catégorie spéciale C retraités 
gés de plus de 60 nns> ou de ceux pour les
quels la déclaration les concernant est incom
plète et doit donner lieu à nne enquête com
plémentaire. 

I.* travail d'immatriculation se poursuit en 
ce qui concerne les déclarations reçues posté
rieurement au 1" juin. 

L'auteur du cambriolage d'une villa 
à Croix 

est condamné à cinq ans 
d e réclusion 

par la Cour d'assises du Nord 
J> 24 mai IDL'P. im débar.'pur offrait 3 un • <-

gociant "n selieri» de Douai, une ma.-li'tte ^n 
cuir «ju'il désirait vendre p i u r la somme de 30 
fi. Comme cet ol jet svsit une valeur bien su
périeur», la police fu* infirmée et le débardrur 
déclara qu'il le tenait d'un nommé Courquoi.Hïé 
de 2;: ans. né à Guisnes. célibétuire. sans profes
sion, hsbitnnt momentanément à Douai, qui f i t 
appréhewié. Cet individu reconnut avoir volé 
cet».- mal.'etfe dnus la villa de 11. 'ngelbrech, si
tuée h Croix, D2. (boulevard Cnrnot. Cette vi. a 
avait été combrinl,'» le 17 mai. et le préjudice 
subi par le propriétaire s'élevait à 5.000 fr. en
viron. Oa découvrit égalpra"nt que Courquln était 
l'auteur d» plusieurs vol» commis notamment à 
l'ar.cienne usine à gaz de Douai et dans un ma
gasin servant d'entrepôt à nn négociant en vin» 
et spiritueux. L'arrestation de Courquin. qui 
est un récidiviste dangereux, mit fin à tant» ur.e 
série de vot's commis p.ir loi dans la rision Je 
Douai. 

A L'AUOIENCE 

Le Président Malet souligne ies antécédents 
déplorables de Courquin et énumère longuement 
les faits qui ont valu â celui-ci les condamnations 
qui ornent son casier judiciaire et qui sont au 
nombre de huit. On en vint au vol de Croix qui,», 
été commis dans des circonstances audacieuses. 

Dans la ville inoccupée, Courquin s'est restau
ré, a fumé de nombreuses cigarettes et «'est 
même payé le luse de se r?ser avant de quitter 
l . s lieux. II emportait un b.;tin assez sérieux: 
des costumes, des tricots de laine, des robes, des 
chaussettes, du linge et des accessoires de toi-
lct t ; entassés taDt bien que mal dans la mallette 
dt cuir jaune dont il essaya de se débarrasser b 
Douai et dans un carton à vêtements. D empor
tait aussi une vingraine de francs et nn revolver. 

II accusa un habitant de Douai d'avoir recelé 
les «utre.i nbjqrs qu'on n'a pas retrouvés, mais 
celui-ci a bénéficié d'une ordonnance de non-lieu, 
la perquisition qui a étd effectuée chez lui n'ayant 
rien donné. 

Oourquin affirme qu'il a bien vendu les vête
ments à cet individu, ainsi qu'un tapis de table 
d'un» certaine valeur. 

Les vols commis par lui à Douai, le furent dans 
des quartiers fréquentés t t un fait souligne 
l'audace de Courquin: 

Après le cambriolage du dépôt de vins d'un 
négociant de la v^Ile, il rencontre de grand matin 
dtux agents de police: il poussait devant lui une 
brouette cIisraTe> de bouteilles dérobées. Sans se 
laisser démonter. Courquin demanda aux agents 
de lui indiquer son chemin et il s'éloigna. 

LES TEMOINS 

M. Hollande e«t le négociant de Douai qui lit 
arrêter Courquin. Le président l'en félicite. 

M. Fcrnand 1-egrand, agent de Sûreté à Doua:. 
a procédé è i enquête qui » r»ermis d'arrêter 
Courqnin à la suite des décla n i o n s de M. Hol
lande. 

SI. Ingelorecht, ré? int à Roubaix, s cons
taté le cambrie>ze de -1 villa. On avait sorti le 
contenu de» arretire». fracturé plusieurs portes 
à l'aide d'ur tisonnier. L e li*a étaient retournés. 
le linge épar», mais 'e cambrioleur avait né f ' l r ' 
beaucoup d'objet.- de valeur. 

M. Jules Le~-and. ajent de bûreté à Douai et 
l'agent de police Donglet, ont procédé aui 
enquêtes sur les vols eommi? par Courquin dans 
les bâtiments de l'usine à gas et dan» un magasin 
de vins et spiritueux. 

Les autres témoins viennent déposer sur le» 
vols commis à Douai, puis l'audience est «us-
pendue. 

LE RtGUISITOIRE ET LA PLAIDOIRIE 
Jf. Florier, avocat général, reouiert contre 

Courquin. .qu'il considère comme un récidiviste 
Incorrigible, nn» peine de réclusion. 

M* Wabie. avocat, demande l'indulgence du 
Jury. 

Courquin est condamné à cinq ana da réclu
sion et à cinq ans d'interdiction de séjour. 

, , ,_^ 

ROUBAIX 
Aujourd'hui, jeudi 3 juillet : 

Aujourd'hui, saint .'.nstole; demain, sainte Marthe 
. .Soleil: Lever a i h. 54; roneaer t 30 h. M. 

Lune : Premier quartier du 3. 
Bulletin météorologique pour la journée da I 

(Région -S'ord; : Tempa encore orageut, queiijuei 
aversea ou orages; ciel nuageux ou très nuageux 
vent de Sud-Ouest. 3 à 7 mètres; même température 

Secrétariat des famines, IT, rue des Champs : di 

Caiesi d'Epargne : de S i 11 h. et 

Consultation de nourrissons dn Comité Eouhaisien 
do Protection de l'Enfance : io b.. Ecole des filles, 
rue de l'Industrie; 10 h., Ecole maternelle, rue de 
Flandre. 133; 1> h. 80, Ecole Pratique, place Notre-
Dams. 

Dispensaire rierre-de-r.oubiix, 90. eee des Longuet-
Haies : h 14 h., consultation ponr aatasts, 

Dlaptnaatrt d'feytiene aoclaU du VonteneT, 13. rat 
de Catsel : à 14 h., consultation pour enfants. 

Musée Wrert» (Htiel de Ville) : d» 9 à 11 h. et 
d; l i 

Un pénible accident 
coûte la vie à un garçon boucher 

de Leers (Belgique) 
D» pénible accident s'est produit il y s quel

que» jours aux Halle» centrales, dan» le» cir
constances suivantes: 

M. Georges Crorimeliuck. gé de 31 ans. est 
bjurher à Wat tv 'o s . rue des Ïrois-Boutti l le?, 
et tient un étal aux Halles cen'rales de Roubaix. 
II a A SOB service un jeune commis, Raoul Van-
denbeirjrne. Agé de 15 ans, et domicilié Orand'-
Plar-,. à Leers ( Belgique I. Vendredi dernier, ce 
jeune homme était occupé aux Halles i l'étal de 
sen patroa et travaillait à désosser de la viande. 
Souilain. son couteau glissa sur un os et entra 
profondément dans I» ventre du ma'heureui g.ir-
i.on boucher qui ^'affaissa, inanimé On se pré
cipita il son secours et l'on m^nd.t ^'urgence M. le 
d'>r!?iir Richard. I,e praticien vint lui prodiguer 
ses soins et releva une l»r«re plaie à la paroi 
abdominale Toutefois, vu In Én-sse du couttan. 
il r.e put définir la profondeur de la plai» qui ne 
semblait vas grave et le blessé fut reconduit 
cl ez lui. 

Mais l'état du j?uoe Vandeuberuhe s'tggrtva. 
et bieutôt on devait le transporter d'ur»euce à 
la clinique Ssint-Georg-s. ». Tournai. Hélas, mal
gré tous 'es soins dont il fut entouré dans cet 
ftcblltmemenr, on ne put le sauver et le malheu
reux jeune homme est mrrt mercredi vers une 
heure du matin, après de cruelles souffrences. 

11 'aisse une nii-re éplnr^e et deux sœurs incon-
wlaMrs. 

.inutile de dire que tette mort brutalr a causé 
une vive e'moion aux Halle* de H^tilnix où le 
jo:;i:e bop.uue était très estimé. 

HALLE FLIPO. — Grande baisse sur les fro-
mages : Hollande. S. Gouda. 8. Gruyère. 11 à 13. 
Maroilles. O a r . Jambons. 30. Biscuits. 0.-10. 
Vin, 2.30. Beurre. 18. Café. 16.75. OTWd 

LES CONCOURS D'HONNEUR 
PU CONSERVATOIRE DE MUSIQUE 
Maxdi. il l'issue du concours, l'auditoire a eu 

la jore d'entendre M. Xves Tinajre dan» un air 
de Biieo, Le Messie, de Schubert, chantés en al
lemand, ce qui double la valeur des accents dra
matiques et oblige à constater, un» fois de plus, 
combien les traductions affaiblissent les textes 
poétiques ! A voir ce que gi.gnent Schubert ou 
Schumann chantés dans leur langue,on peut ima
giner ce que doivent perdre Debussy ou Fauré 
iorsqr'i sont à leur tour, desservis par une tra
duction ! M. Tinayre a également dit avec un 
charme prenant le « Clair de Lune > de Debussy, 
et u: extrait de « La Bonne Chanson u de Fauré. 
Mlle Germaine Delamare a dit pour le grand 
plaisir du public l'air de » Serse ». Ces remar
quables artistes étaient accompagné» ,au piano 
par M. VJado Pcrlamuter, que les Roubaisiens 
applaudiront cet hiver. 

BRADERIE DU CENTRE. — Pour éviter 
l'afflueuce du jour de la braderie, le» Magasins 
a AU SOYEUX », 4 et 6, ru» du Curé, à Koubaix, 
mettent en vente dès maintenant, tous les arti
cles de la braderie : Maillots de bain, bonnets de 
bain, gants, coupons, soieries, culottes damés, car
rés crêpe de Chine, robes mi-confectionnées, bas, 
chaussettes, etc. Tocs ces articles sont bradés 1 
vil rrix. En venant, dès maintenant, vous serez 
pluj facilement servis. 397t54d 

RHUMATISCS. — Le traitement « Antlrhu-
matismal SIMON » guérit tous le» rhumatismes. 
Toutes pharmacies et brochure explicative au 
dépôt : Pharmacie CORBEAUX, Il bis, rue de 
Lannoy, ROUBAIX. 39724d 

Pèlerinage à Montmartre 
de l'Amicale des Anciens Elèves 

. de /Ecole Notre-Dame 
L'Adoration nocturne à Montmartre, aura lieu 

cett» année dars le r int» du 5 au 6 juillet. Départ 
«rmedi C, i 18 h., gure de Koubaix. Une excur-
alon dans Paris en autocar est organisée pour le 
dimanche 0 juillet. 

«PRODUITS Ê T E R N I T J . Ed. Hannoyllla-
Wyiter». 5, aveaue Bannart, CROIX. - Télépho
ne» Koubaix 20.33. (Croix 66). 28005 

Chez les Evades de guerre 
Au cours de la dernière assemblée générale, 

M. Ga'.and', vice-président, a i etdu compte de s -
différente» démarches et a donné lecture de la 
réponse du ministre de la Guerre concernant le 
nouveau délai pour l'attribution de la médaille 
des é.-adés. Il invite les é v ^ é s militaires et les 
évadés civils qui ont re-ris , après leur évasion, 
du service dans une formation de combat aux 
armées, à t e rendre au siège dimanche prochain 
6 juillet, à 10 h., pour rtttr indiquer la marche 
à suivre en vue d'obtenir certains avantages 
accordés par un récent décret, 

L Commission invite l es sociétaires bienfai
teurs, honoraires et actifs, & donner sans rttard 

à l'excursion du Mont de I'BncIus leurs adhésions. 
Celles-ci sont déjà nombreuses et ne seront 
rennes au siège, 4, rue du Pays, Roubaix, que 
jusqu'an 15 juillet, dernier débyi. Le» p r â taoau 
le» suivant» pour le voyage «t 1» repa* edVpri»: 
invité». 25 fr.; membre» honoraire» ef actif», 
2 0 fr. Pour les membres actifs présents k l'as
semblée général» du 22 juin 1030 t t muni» du 
Jeton de présence délivré ce jour-ra qui e«t «tric-
tament personnel, il y aura on» reonetion d» 
10 fr. 

PAPIERS PEINTS A LINOtstUMS. — Choix 
imm. Hoaraz, 188, rue Epeule. Tél . 20.18. 29231 

Maison BITOURD, 54. rue de Tourcoing, fix. 
Teinture-Vettoyage. — DEUIL «n 8 hesrea. — 
Té.» h. 21.45. On livre à domicile. 29238 

Un Roabaisitn se soie à WaaqaetW! 
Mercredi matin ver» S h., deux cyclistes pas

sant sur le chem.'n de hJage, près du Pont 
Rou2e, territo e de YVasquehal, aperçurent d»n» 
le canal, ie corps d'un nomm* ne donnant plu» 
»:gne dt vie. Ils s'empressèrent d'en avertir 1* 
commissariat de rolice. Le garde Viseur se ren
dit aussitôt sur 1-s lieux et avec l'aide de mari
niers, par-'.nt à retirer le noyé de l'eau. Dan» 
ies poches on découvrit une carte dfelectenr qui 
permit d'établir «on idevtité. B s'agit d'un nom
mé Jean-Baptiste Thoel, âgé de 69 ans, jardi
nier, demeurant à Roubaix, 3, rue Larociefou-
rattt. Les constatations d'usage ont été faites 
par M. Maurice, commissaire de police et M le 
doeteur Bntin père. Le corps fnt ensuite con
duit à I» morgue, n s'agirait d'un suicide on d'un 
accident. 

E N T R E P R I S E Félix LAMDRIEUX. Travaux 
de maçonnerie, etc. — Bureiux et magasins: 80, 
ru» dt Maubeuge (Tél. 20.09), Roubaix. 86980 

BALATUM en Carpettes et au Mètre. Choix 
com-<!. Heurez, 181, r. Epeule. Tél. 28 13.. 30041 

Un cycliste renversé par nne camionnette 
automobile 

Meicredi mttin, vers s h., un cyclîs*e, M. Jacob 
Murjatv. sujet polonais, demeurant en garni, rue 
des Halles. 27, a été renversé par la camion
nette automobile dt M. Eugène Van Ost, 37 ans, 
marchand de légnmes, demeurant rue Jacquart, 
112, qui revens.it de Lille, avec un chargement de 
m: rebandiscs. L'accident »'e»t produit à proxi-
m té du Café-Laiterie, Avenue Jean-Jaurè». 

Le cycliste fut projeté sur le «oÀ et fut relevé 
et transporté chez M. le docteur Berthon, à 
F ers-Breucq. qui conststa que le Polonais avait 
la cuisse droite brisée. IJ le fit ensuite trans
porter à l'hôpital « La Fraternité ». 

tes camionnette de M. Van Ost a brisé ou 
srbuste et ne s'est arrêté que sur la voie du 
tr-mv-ay, après «voir parcouru une vingtaine dt 
mètres. , 

M. Walter, commissaire de police du 2* arron
dissement, s'est transporté Avenue Jean-Janrès 
pour ouvrir une enquête. 

AU CARILLON DORtt, Horlogerie, bijouterie, 
orfèvrerie. Bayart-Hourez. 364, nie de l'Epeule. 

Une mauvaise choie 
l 'ae soène pénible s'est passée 14, rue La

croix. L'ne sexagénaire, Mme Vve Chamart, née 
Julia Latny, s'est disputte avec sa belle-fil'ç, 
Madeleine Dumouju, 2o ans, soigneuse, qui ha
bite su mêuie endroit. 

Au cours de la dispute. Madeleine Dumoulin 
pcui^a sa belle-mère et celle-ci tomba »i ma-
lencontreusemen*. qu'aile se fiacSjra le poignet 
gauche. Après avoir reçu les premiers soins, la 
blessée a été admise A l'hnpital La Fraternité. 

Q'itnt à la belle-fille, elle a f i i t l'objet d'un 
procèa-verûai pour vioîem -s. 

ACTUELLEMENT, e pour S i urs »»uln»iaf, 
lei GRANDS MAGASINS SIQRÀND & C* met
tent en vente leurs c F i N S DE S É R I E S » à tous 
leurs rayons. 

Les Etalages de ces réputée n::i::sin« votis don
neront un aperçu (les prix ver .iibleuient excep
tionnels consentis pour des awicles de qualité 
ce.taine. 

En outre. Ira-qnaatitél de ce» articles, lirui-
tii± ainsi que la durée d? cène rente, sor-t pour 
von» les meilleur»» preuves .,u'il s'agit bien de 
a FINS DE SÉRIES ... — GFWNDS MAGASINS 
.' G.1AND i C . Ifi. Rue Meuve. LILLE. 3!>>74 

VACCINATION ANTIVARIOLIQUE. _ An;*nr-
d'hu: jeiiJ,. <lelO 4 11 h„ tétsM* 4e vaccination* 
îr-tul.es. dans un locale du Service d Krg+eoe, rue 
de Cas:cl, ta (Square w.baua 

ACTLELLEM' solde Chaussure» BOUCAU. G37 
TEDERATION NATIONALE DE3 MILITAIBES 

BELGES MUTILÉS & INVALIDES DE LA ÛUEBEE 
— Pour h ii&'.i du 20 itiil'at, à Brutt'.'.e», lea a-lr-é-
aicn» doivent parvenir au plu» tût : Pour Roybaii : 
j ; , ru» Vallon; 11. rue Pierre-Motte; Î09. rue de la 
Aickcllerje: pour Toorcoic^ : 36, rue d'Auael.'lit2. 

UNION DES MAITRES ASTISASS SE KOUBAIX 
LANN07 ET L i r a s CATIONS. Ce toirjjeudi. da 
S h. a 7 h. 30, permanence eu siège. « Calé Pan
dore >, 23. rue Pauvrée. Renseignements aux artisans 
Lee membres convoqués sont priés de passer au p'.ua 
vite an aiège. 

NOUS RECOMMANDONS vivement aux Ma
lades de |a Poitrine, anx Asthmatiques, à ceux 
qui «ouïrent de» élection» dt la peau, du sang 
tt des voles nrlnalret, les traitement» scientifi
ques et »ors. les spécialité» de» Laboratoires tt» 
la Pharmacie du Trlchon. M. VERHAEGHE. 
docteur de l'Cniversilé de L i l l e Renseignements 
tous le» jours. Men «preeht vlaamsrh. "J2T75 

SECTION JOCISTE SE NOTBEDA.JIE. — Réu
nion mensuelle dimanche S juillet, à » h. «3. 3-». rue 
lî:"àard-Lenj'.r : l e Syndicat, et Paul Sevrin, dan» 
son répertoire comique. Cette réunion est obligatoire 
pour tout le» Jooiatea de la section. 

LES CHOIX SB TSU (Siège, Cal» du OTmnaaa). — 
Réunion camedl i jnlllet, i l » a. I Rentrée de* 
listes de souscription; teutat d'un fanion; queetiona 
diverses. 

LES LAINES de « BONNE MAMAN », 10, rue 
du Vieil-Abreuvoir, à Roubaix, informent leur 
ndèle clientèle qu'à l'occasion de la Braderie du 
Centre, nn rabais dt 10 % sers consenti sur tons 
les article», jusqu'au 14 Juillet. 39771.1 

CCECILLA ROUBalSIENNE. — Ce soir jeudi, à 
19 h. 15, Café Dubus. réunion de commission. 

HABM3NIB SES ACCOKSEONISTES BOUBAI-
SIT.NS. — Ce soir je. . . i 19 b. 30, réunion d» 
commission 

DÉMÉNAGEMENTS. Wagoas, Auto»capitonnés 
GARDE-MEUBLES. V • B. 1UEL, VMs«avSe. 
Rue Bl«nchtm»ille. 42. Rx. (T. 1. 84.40). 42300 

CLUB STMTHOSIQUB SE L'ErETTLE O» «oir, 
a 19 b. 15, répétition finirai». 

CHORAL NASAUS ISoelét* NaUonaO») Cat soir 
jeudi, i CU L.. au litajt, repétition rénérete par M. J. 
buvjburz?:.-

WASQUEHÀL 
CHTTFRE IVAITÀIKES. — V«»dj«»di 4 juin**, 

à / sillv> -le*, («tu <U U UstirU, d*> 9 à ft h. et dt 
14 i 16 b., ponr Isa commerçant* payant BMnrael-
lement et Ifs forfaitaire*!. OB perce*.-a eg&lenent lee 
licences de débite de boissons et lee contribntfone emr 
eotomr-bilee. et motos 

CONSULTATION DE NOUEBISSOX» anjourd'hai, 
jeudi à 15 h., à U ea'ùe des tttet de U Mairie*, your 
le quartier du Centre,. 

STATISTIQUE DEMOGBAPHIQUE. — 4m coma 
An 3e trimestre, le eerriee de l'Etet-CiTil e enregis
tre» 66 déclaratient de naissance, contre 86 de ce». H 
e été procédé à U célébration de 28 maria*»». XI e 
été enregistré en entre, nue trenecripMon de déeee et 
une transcription de jnceatent de divorce. 

•rTUllLETWr im cJOURNAL dt ROUBAIX » 
Ém S limât IMO N» 38. 

GILDA 
t- LOUIS D'AilVEILS 

— H a attelât Dordrecht, hier, poursuivit. 
éTeaiii et, al Ja inla bien renselfné, U cou-
aatvcrm a Issclmlnd pour êtrt demain t Dalft, 
aa B pestera deux Jours t u palais Royal. 

— X Delft I cria Sonttmbtrf abattant 
m point m la table, j t lt tient enfin I 
Sans ton t a t l t a t l i , U se rapprocha ••>-

E S» Nicole» t t Mniernlt ton poignet da 
ttaajta nerveux, avec une tellt foret, que 
•aa dnt rattnlr un cri dt •ouffranee. 

— A Delft f reptta-t-11, la voix ranque, 
j e demi fou. dans le feu de sa passion bal-
^gjt**- Delft. le seul chemin possible «nqr 

vers le nord, coniitrenex-vrms. N'eu 
IT U devra suivre la riva gauche de lt 
bit, la rivière étant impraticable en et 

itat avec les a-lacet flottante». C'est-i-
sjm*û doit forcément franchir la Pont 

d» Bois, qui conduit d'une rite t l'autre t 
B.vawl-'k ! 

i— Eh bien î demanda Nicolas. 
— Eh bien, ami. c'est lt qut j'tl établi 

mon quartier générât depuis mon retour 
clandestin en Hollande. Depuis troil semai
ne» J'ai entassé là approvisionnement» tt 
munitions, poursuivit-il. da plus ta plu» 
excité, une lueur dt fièvre brillant dani ion 
retard, et c'est Justement l t chemin que va 
prendra Maurice) da Nassau 1 C'eat » croire 
que c'ait Dieu lui-memi qui me lt livre. 

— Vont parlai comme ai le Prince vove-
feiit tant escorte, remarqua Nleolaa. et vont 
aavea pourtant bien qut... 

— Qu'importe i coupa Souttmberf, nne 
eteorte il nombreuse soit-elle nt pourra risa 
contre mes plans. Je para ce tolr pour Rya-
wrck, at Je vous emmène, Nicolas. Tous TOI 
amii sont prévenus, ainsi qut la quarantaine 
d hommes qnt root aria pu recruter laa uns 
et les antres. 

— Oti est exactement notre point de ral
liement? demanda Nicolas. 

— ETictement au sud da Pont de Bol*. 
s<ule route pp«?i!>'e pour Nassau. J'ai irouv* 
ig un moulin Isolé et assez loin de la route 
pour que nous puissions l'occuper sans attirer 
l'attention. 

•*• Xt yotre plan î, . V. 

— Trèa simple. La suit qui précédera le 
p.issare dn prince, c'ett-t-dlre demain vrai
semblablement, noua ferena nos derniers pré
paratifs. 

— Je me suis assuré de la quantité de 
peudré nécessaire pour faire sauter le pont 
nous la placerons au moment voulu tt, quand 
le Pribce et ton escorte seront an milieu du 
pont, l'nn de nous — J'ai pensé à vous, Ni
colas — préparera ^explosion... 

—i Alors, dans la. confusion et la panique 
Inévitables, nos bommes pourront facilement 
ai oir raison de l'escorte du Prince, et ce sera 
mon heure ! 

— C'est vous-même qnl frapperes ? 
— Moi-même, ami, Je l'ai Juré. Nassau nt 

.périra que dt nia main, Je choisirai le mo
ment propice pour aller droit, sur lui, ma 
daine en main. 

Progresalvament, sa voix était redevenue 
plus haineuse et plus paiaionnée. 

he silence de te l complices semble sou
dain l'irrittr. 

— Pourquoi ne dites-vous rien, Nicolas? 
demanda-t-il. impatienté. 

— Je pense è tïllda. riposta l'interpellé, 
la voix «barrée d'Inquiétude. 

— Gilda r Pemrquel a Otlda ? 
— Parce que ce irédla nous a traflis, J'en 

•nia «Or I n l'a cachée, Je ne sais où et U est 

revenu dans le dessein évident de nous tra
hir en, extorquant une forte somme & mon 
père. 

— Bah ! comment ™e pourralt-11 î II lui 
faudrait avouer son marché arec nous. Il 
n'osera pas... 

— Alors, pourquoi est-il Ici ? Vous corn-
prenez pourtant bien qu'il n'a pas eu le 
temps d'aller i Rotterdam et d'en revenir 
depuis hier t Donc, Gilda n'est pas en sûreté 
chez Isaac, et alors... 

— Eoutemberg, arrêtant sa promenade 
nerveuse, vint se planter devant aes amia 

— Vous ne pensez tout de mAm% pas... 
— Que la vie de Gilda est en danser ? 

Ni.n, vraiment pas., mais la présence de 
ce gredln à Harlem eat grosse de menacei 

0« disant. U se levait et rajustait ma
chinalement son manteau, puis il alla prendre 
son chapeau inr le meuble ob 11 l'avait Jeté., 

t—< Où aller-vous ? l'enqnlt Soutemberg 
— A la recherche de ce misérable et lui 

tordre le cou. s'il ne me donne pas des expl! < 
cations suffisantes eur sa conduite et eu" 
l'endroit ofl il • lf>l»sé fllld». 

— Non ! non ! Pour l'amour dn ciel, ne 
faites pas cela ! Surtout pas en public, sup
plia Sontemberg. Il faut, à tout prix, éTitâir 
d'attirer l'attention eur nous. 

aai Je serai prudent, soyez tranquille J 

— Vous n'êtes pas en humeur de l'être, 
et cet homme est parfaitement capable do 
nous trahir en pleine- me. i la favenr d'une 
ouerelle ! Or. un mot de lui. et c'est l'écba-
faud pour nous tous ! 

— Je ne peux cependant pas laisser Glldi 
entre ies mains d'un homme qui me donne 
ouvertement la preuve de M trahison t 

— Non, mais sont devons nons 7 prendre 
autrement. Laisses-moi la soin de voir cat 
homme. Ne me connaissant pas. U tara 
moins en défiance, et j'espère pouvoir l'ame
ner t se trahir. 

— J'en doute... D'ailleurs ron» ne sarps 
pas plus "que moi du reste où le prendre ? 

— Je crois, an contraire, que Je le trou
verai chez cette titane ponr laquelle il s'est 
brttu l'autre nuit, et i laquelle il a céd> 
«a chambre. 

— Oa n'est paa sur... 
— Je> pense le contraire. N"oubliai p u 

que cette fille a trempé dans l'enlèvement 
de Gilda. et que c'est elle qui a capté son 
attention et l'a retenue. 

— O s t v.-ui. convint Nicolas. 
— Quand je pense que je suis resté 11 

immobile comme une brute, tandis qut 
ca» misérable portait la main sur elle ec 
l'enlevait ! 

Il s'arrêta un instant, et passa $$ «Ain. 

sur son front comme pour chasser le touvt» 
r.ir obsédant de cette vilaine action, dont 
Scutembera- trait été l'instliatenr, mata 
qu'il avait lui-même préparée. 

— Il ne tert i rien de récriminer, ce qut 
est fait est fait, conclut Sontemberg-

— Oui, mais je l'ai fait à votre instita 
tton et pour le triomphe de votre cause I 

— Jt l t tais, Jt nt le tait qne trop, mon 
Adèle ami, fit Soutamberg hyî>ocratamenr 
apitoyé. Poissé-Je nn ponr roua récompen
ser ponr ca gros laerlflce qne Ttvni m'irer 
consenti. 

— Mais, vous le aavea. J'aime Gilda d'on 
amour qui dominera ma vie à Jamais désor
mais, et pourtant J'ai laissé accomplir l'acte 
odieux dont elle est momentanément vic
time, parce qu'il était Inévitable... 

— Evidemment, fit Nleolaa, déjà calmé 
par lai paroles aituciausea da n i ami si 
elle était reatae libre, elle attrait parlé... 

— Et ft l'heure actuelle, la plupart d'entre 
Boue devraient reprendre la route de l'exil . 

— Mais Je n'oublie paa pour cela qu'il 
ncus -aut retrouver Gilda A tout prix. Rap
portez-vous è moi, Nicolas, je saurai où il 
• séquestré Gilda. . Il me suffira d'interroge.-
adroitement la gitane et, au bearsrn. de 
l'acheter. 
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